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LE (HANTI DEs 11 AFA E.
(solo par Mt. lorateur aee accoupagnemnent de trou.ette et de grose paier pincomnen<raIe piti-lteagein.

Le p' ari'una pisaIn tdes geeinsacs,
LeS ciri4 dies gsrir aii as

Le breit, le cliquteli% deîf armiles
EDes iluis 14o>is rett'taitir it's clieIt%:

(;dép ttEii:dM po) lie

.Noarris' par- npatric t No..rri par la patlic !
C'est le 1ortI le plu. Ieaî, le p114 diglec dI'elivie I

§nrerhal.

Wl'etenps dles (+ '-s fait lut<1 reite'
Intiet rêver aux plaisirs de- la faible. C'est
le t- laps des diners. dles soupers d'amig et
le ramilles et chleun se fait tile joie d'a'
velice d1e prendre part à ces ré<nions. Nou
keteurs qui désirent se procuerm les .1pi.
*eries et le viande- le, muiieux cloisie4. à
,ette- ocesaion, ne satiraient mieux faire
ful -le es'adreser à Chas. Meunier, nii-
chand d'épiceries. vins et liqiueurs en.grp.
êt en détail, :5, eoin des rie. 9. ioinini.
'1ue t Vltr'.:Spétcialiie viIdet le pro.
mlier chc'x danis la bouierie alteialit à

é Portriet l'huIle. an 'rayon 't à
rlnere de Chine.. DeDUis le portrait en
. ure au' oor ir n ni
're irré rociaitle et l'on copie ies vieux
l'ortraa aveela plusgsrantde exactitude.

ARCHAMBAULT
Artistle . Phoit;rraplhe

300 Rite Notre-Dame.

"Cad.,as de tous le nre., <le tous
es prix, pour tousles gouts. (:Cadree do.
rés, en velourg, en marouin en ébène, en
liroire, ex neyer neir. Veuliiez voum doan-
Sefr la pelte visiter l'atelier et l'en"
fat e Un véritable plair de veu;,donner
t4w les reuseigneients néceee.alr.

Charade.

Mon premier aux chasseurs est de grande inportance;
Mon second sert aux plaisirs de l'enfance;
Mon troisième est l'élément du progrès.
Et mon tout lentement marche vers le cyprès.

Le'mot de la dernière charade ent: l'OlS.St)N.

CUE i1LETT ES.

Lt chimie compose et décompose les corps,
mais ne les extirpe 'pas.

La raison vient avec l'expérience. L'experier.-
ce vient quand on s'en va. :

Comment vous nommez vous? demandai-je un
jour à une demoiselle.-Claire, monsieur, me rd
dit-elle.-Avec vous, mademoisellc, on voudrait
voir Clair jour et nuit. Cette riposte me valut un
soumet.

Les philosophes doivent se passer de richesses,
par cette raison que l'homme qui pense ne dé•
pense pts.

où elle peut ressembler à un cirassier, c'est1
quand elle s'est fait cuire assez.

Les militaires ont, pour la plupart, la r Mpta- alonsieur N...allunte un i .re et
tion de gens sans façon et unis comme bonjir; fait itne atireuse grimace.
cela prouve qu'ils savent allier tout à la fois la' cjan.iaptiste. dit.il à in domti-
forme unie et l'uniforme. ilue. o idiable iver-vous pri. ce fi re.

Les dégraisseurs sont des gens qui travaillenti -lian% la boite bleue. monsieur
à la tache. -imaibécile! Vous ave, donc oulié

! (Ile la boitr bleue. Cest pîour mes -fii%Il n'était que temps d'arracher une côte ait prce .
mier homme pendant son sommeil; la situation
devenait excessivement tendue.

L'espérance est la graisse d'oie qui dore le AU GRAND VATEL
pain sec de l'existence. 1 là or

La parole est le bonnet de coton de la pensée.

L'dducation libérale est le tire-bouchon de
l'me.

Bien des gens soi-disant éclairés ne le sont que
par le gaz.

Je préfère de beaucoup les huitres à l'écaille.

a. EviutI»JD i.rLa

CAFE tE.NTA-AT
speelslite fie Curfe frtnrsIl. die

%lns Frlnneds et Aile.
manda et de fine il.

iuoeugra freaiaeseg.
Saltlo partlelltier pour ieasieur..
.lournaux parilrne et Catnadit..
On te churge dles eommaîsndes de. diner,

le sciété.

le N. t 1 . ement intut. ertIl y a un moment dans la vie d'uine andouillel je n'aime que les chansons qui portentiå boire.1 toui lem %oir e ju!«qu'i minuit.


